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METAMORPEOSES

EEVRE DOGUZIEMFBE .

FABLE PREMIERE

EẼ SFOONR

IXGULU MENI .

Comme Agamemnon , chef de Vanmòe des Grecs qui
devoit aller à Troye , ſacriſioit à Jupiter , il vit un

ſerpent qui ſe coula dans un nid doiſeauæ , & qui man -

gea huit petits qui etoiont dedans avec leun mere ; &
dos quil les eut mangés , il fut conderti en pierre.Calehas expliqua ce prodige , qui arriva , ditson , 4
un port de la Beotie , & dit à Agamemnon què ſes
vaiſſeaux qui ct oient arretes , comme par une piſſance
divine , ne partiroient point declà , qu' il Weut immolé
Iphigenie ſa fille . On la mena donc ſun VAutel , &.8 2
comme elle etoit pros d ' ce ſacrifiée , Diane Venleva ,
mit en ſa Place une Biche .

RIAM qui ne ſcavoit pas qu ' E-
ſaque vivoit ſous la forme d ' un

oiſeau , le pleura commè mort ,
& le grand Hector avec ſes fretes ,

lui fit faire des funérailles & un tombean
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agnifique . Mais Päris ne ſe trouva pas à

ſes obſeques , & quelque : temps après il ap -

porta la guerre en ſon pays , avec cette fem -

me * ſi cẽlebre qu' il enleva à Menelas . En

effet il fut ſuivi de mille vaiſſeaux , & de tou -

tes les armes de la Grece . Et Lon meũt pas

differè la vengeance dun raviſſement ſi cri -

minel , ſi les vents ne ſe fuſſent oppoſẽs à

cette entrepriſe , & euſſent jettè les vaiſ -

ſeaux dans un port de la Bèotie , oũ ils de -

meurerent long - temps arrétés .

Comme les Grecs y ſacrifioient à Jupiter ,
ſelon la coũtume du pays , & que le feu etoit

deja allumè ſur LAutel , ils appergurent un

grand ſerpent qui ſe coula le long dun pla -

ne , qui nẽtoit pas loin de LAutel où Lon

faiſoit le ſacrifice . II y avoit ſur cet arbre un

nid qui etoit rempli de huit oiſeaux , & la

merẽ᷑ voloit à Fentour , comme pour défen -

dre ſes petits de cet ennemi rampant qui les

venoit attaquer . Mais il dévora en mème -

temps & la mere & ſes petits, & tous les

Grecs furent ètonnes dune choſe ſi extraor -

dinaire , comme dun prèſage malheureux .

Neanmoins Calchas qui ſcavoit les choſes

futures , leur rendit leur aſſurance , & leur

oᷣta leur ètonnement . „ Non , non , dit - il , ne

vous ẽtonnez point davantage , 6 Grecs ,

rẽjouiſſeʒ vous , nous remporterons la vi -

„ ckoire . La Ville de Troye tombera ſous la

peſanteur de nos armes . Mais ce ſera

un
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DOQVIDRE . , Eid . XEI .

un butin qui nous coũtera de longs

travaux . c . II
jugea par les n

qui avoient été dévorés , qu on demeui

roit neuf ans devant Troye ; & à inſ⸗
tant ce ſerpent entortillèé comme il étoit

à l ' entour des branches de Parbr

converti en une pierre , qui garda
de ſerpent . Cepe ndant comme ſi Ne

weüt pas
voulu endurer quon Pörtär la

guerre à Troye , il montra 88
de 5

colere par les vents & par les tempète
i

tenoient la mer agitẽe ; & mème il y en èut

qui s imaginerent quil vouloit ſauver cette

Ville , parce qu' il en avoit bàti les murailles .

Mais Calchlas n' etoit pas de cette opinion

& comme il n' ignoroit pas ce qwilf falloi

faire pour appatler Neptune irrité
5

il ne

voulut pas auſſi le taire . II dit

memnon on ne pouvoit appaiſe
lere une Déeſſeæ fille ‚qui soppoſoit à U0f1

depart, que Par le lang d ' une fille , & que
ᷣtoit enfin ſa fille que Diane Geb53110loit .

Ainſi lorſque Linteret du Public eut ſurmon -

tẽ Lamour paternel , & que
le Roiĩ etut vain -

cu le pere dans le cœur d Agamemnon , les
Prètres , triſtes & en larmes , menerent Iphi .

genie 8215 Tautel , pour y repandre
chaſte ſang . Mais la Deeſſe qui fut fléchie

Par

Diane qui etoit lächée contte Agamemnon paroe
güwilavoit rue une Biche qu' elle aimoit

8
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246 LESMETAMORPHOSES
par la ſoumiſſion du Prince , enveloppa dun

nuage & TAutel & cette fille , & mit une
Biche en ſa place , tandis qu ' on faiſoit les

prieres & les cérèmonies du ſacrifice . Ainſi

lorſque Diane eut etè appaiſèe par une victi -

me ſi digne delle , la mer perdit auſſi ſa co -

lere , il ſe leva un vent favorable , qui donna

en poupe aux vaiſſeaux , & enfin ils arrive -

rent aux rivages de la Phrygie . Il y a un en -
droit au milieu de? Univers également eloi -

gné du Ciel , de la terre & de la mer , &

qui eſt comme la borne qui ſẽpare ces trois

Empires . On voit de là tout ce qui ſe fait
dans le monde , & Lon ne dit point de paro -
les qui ne Saillent rendre en cet endroit .

Ceſt . la que demeure la Renommèe , & C' eſt -
IA qu' elle a bati ſon palais . Elle y a laiſſe

mille entrées , elle a fait tant d ouvertu -

res , que le nombre en eſt infini , & elle na

point voulu quil y eut de portes . En effet

il ne ferme point , il eſt ouvert nuit & jour ,
& ces murailles ſont faites d airain qui rai -

ſonne inceſſamment , & qui ne regoit aucu -

nes paroles qu' il ne les renvoye auſſi - cõt.
Le repos & le ſilence y ſont toujours in -

connus ; & toutefoĩs on ny entend poĩnt de

grands cris , mais ſeulement de petits mur -

mures , qui reſſemblent au bruit de la mer

qu ' on entendroit de bien loin , ou à ces bruits

ſourds dans les nuẽs après un grand coup de

tonnerre . Toutes les ſalles ſont pleines de

Peu ,

eeeereeeeeeereeee
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peuple „ qui ne fait qu aller & venir „qui c

toujours des nouvelles , & 5 en demande

toujours . Le 3 & la veritẽ y vont

enſemble péle - mèl on y voit rouler des

parol es en confuſion & en deſordre . Les uns

Loreille à toutes les choſes que —2
dit , les autres vont conter ailleurs ce quils
ont oui dire , mais on n' y redit jamais rien

comme lon a entendu , & Ton y ajoũte tou -

jours quelque choſe . La crẽdulitè „ Terreur

—
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& la vaine joie y . une bonne place . On9 E

y trouve de tous cõtẽs des craintes , des trou -

bles , des ſeditions : & les bruits & les rap -

ports dont on ne peut
dire les auteurs , &

qui ſont des enfans ſans pere , ont tout le

crèdit & Lautoritè dans cèe grand Palais de la

Renommèe . Enfin Ceſt de là qu' elle voit

tout ce qui ſe fait dans le Ciel , ſur la mer &

ſur la terre , & quelle dècouyre aiſement

tous les ſecrets de l Univers .

E‚ ‚‚‚⏑‚‚οο‚‚‚ ⏑ οN .

DIphigenie ſacrifioe en Aulide .

Len eſt de lHiſtoire dIphigenie , comme de la

plüpart de celles qui 20 Partieennent aux temps
fabuleux , c ' eſt - à - dire , qu ' on n' y trouve quꝰ ĩncer -
titude & quꝰobſcurité . On ne Saccorde pas mème
ſur la naiſſance de cette Princeſſe . Les uns la font
flle d' Agamemnon & de Clytemneſtre ; d' autres
lui donnent une autre mere „Favoir Aſtynome ou

Chry ſeide eſclave & Concubine de ce Roi : enfin
＋
1 4 V



248 LES METAMoRPHOSE5s

y ena qui la font naitre de Theſee & d' Helene , la⸗

quelle , ajoutent - ils , pria Clytemneſtre d' ẽlever cer
enfant comme le ſien propre , afin de cacher ainſi
la complaiſance criminelle qu' elle avoit eũẽ pour
Theſée . Ce qui regarde le mariage d' Iphi
renferme pas moins d' incertitudes & de

Quelques -uns jugent d' un endroit du dixiẽme livrè
de PIliade qu' elle eſt celle qui fut offerte en maria -
ge à Achille , & dont ce Prince rejetta fierement
Poffre . Le Scholiaſte de Lycophron au con
ſure , après pluſieurs Auteurs , quꝰelle fut aimẽe dA -
chille , qu ' elle en eut Pyrrhus , & qu' après qu' elle
elit Etè ſacrifièe en Aulide , ce fils fut envoyẽ dans
Tiſle de Scyros à Deidamie qui leleva . Qui croira -
t· on ? Certes ceſt un bonheur que la chofe ne vaut
pas la peine d' etre ſaue avec plus d' exactitude .

Oependant il nꝰen eſt pas de meme de ce qui fait
le ſujet de cette explication , je veux dire du ſacri -
fice d' Iphigenie . On convient génẽralement de ce
qu ' Ovide en raconte , & on J ajoute toujours les cir -
conſtances ſuivantes , ſans beaucoup de diverſités .

Aprèes qu' Iphigenie eut été enlevee par Diane , &
örté

la Cherſonneſe Taurique , où elle devint
treſſe de cette Dèeſſe , Oreſte fils d Agamemnon ,

agité par les Furies qui vengeoient ſur lui le ſang
de ſa mere qu' il avoit verſè , fut averti par POracle
d ' Apollon d ' enlever la Statu de Diane tombèe du
Ciel , quon adoroit dans la Tauride , & de la por -
ter à Athèénes , oũ il rrouveroit en mẽme temps la

fin de ſes maux. Il ne tarda pas à yaller , accompa -
gnẽ de Pylade , ſon ami intime . Mais à peine toient -
ils abordés , qu ' on les conduiſit au Roi Thoas qui ,
ſelon ſa coũtume , ordonna qu' Iphigenie les immo -
lat ſur l ' Autel de Diane . Iphigenie ayant appris dO -
reſte qu' il &toit ꝙ Argos, ſe ſentit touchée de com -
paſſion à la vũẽ du malheur de ſon concitoyen , lui

promit la vie , & Paſlura qu' il n' y auroit d' égorgé
que ſon Compagnon. L' unique condition qu' elle

ExI =

enie ne

Ure aſ⸗

pörtèe dan Er
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DOQVID E. Liv . XI

exigeoit de lui , ceſt qu' il portà
Ecrivoit à ſes parens . Ore

qui devoit etre funeſte à ſon cher Py

jura la Prétreſſe avec tant d' in tancè ,

à cet ami la grace qu' elle lui avoit offert à lui - mẽme ,
qu' il obtint enfin ce qu' il ſouhaitoit . Pylade de ſon

cöté s ' offrit volontairem
5

d' Oreſte . Ainſi on vit

à la mort pour le ſalut

ntre eux la premiere
diſpute qu' ils euſſent eũè j

is,
ils s ' envioient le

plaiſir généreux de mour our Pautre , & il

n' y eut que Pautorité d' Iphigenie qui püt terminer

ce differend , dont Oreſte eut enfin Pavantage . Elle

alloit donc donner la liberté
loit le faire jur

lorſqu ' elle s ' a
r qu' il remetti

rdoit ,il plit faire ſon meſſage
appris par 14 qui

elle Etoit ,

prit la lettre de ſes mains , & la remit incontinent à

Oreſte , en proteſtat
higeni s ' Etoit ac -

quitté de ſa deſtinoit

pour le ſacri Je ne parle -
rai point de perſonnes , en

ſe reconnoiſſant . O ſceur de lui donner

la ſtatuè de Diane Taurique , & cette Princeſſe fei -

gnant de vouloir expier avec des cérèmonies ſecret -

tes les deux Grecs d ' un meurtre qu' ils avoient com -

mis , demanda qu ' on la laiſſät aller ſeule avec eux

vers la mer où elle devoit , diſoit - elle , les purifier .
Un prètexte pareil ne pouvoit que tromper un Prin -

ce ſuperſtitieux comme Thoas . Auſſi il accorda tout ,

& Iphigenie chargée de la ſtatuè de la Déeſſe , &

failant mener devant elle les priſonniers chargès de

chaines , marcha ſur le champ vers le bord de la

mer. Là, elle łcarta tout le monde , ſous prétexte
qu' il n' toĩt permis à perſonne de voir les expiations
quꝰelle vouloit faire , & prit elle - mëme les liens d ' O-

reſte & de Pylade ; tellement qu' ils arriverent ſans

ire d' Oreſte , ou ils 5embarquerent

f
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250 LESVS METAMORPHC8f56
Ce ſeroit une exactitude ennuyeuſe , que d' exa⸗

miner par quels endroits ils paſſerent „ ou ils s ' arré .
terent , sils mirent la Statuè de Diane à Comane ou
à Caſtabale dans la Cappadoce ou dans quelque
autre Ville de PAſie mineure , ou à Mycenes , ou
dans PAttique , ou à Lacédémone Suffit qu' Iphige -nie arriva à Mycenes od Oreſte tua Aletes „fils dE -
giſthe , qui s ' etoĩt emparẽ de la Couronne , croyant
que la race d ' Atrée étoit éteinte : que ſelon Euripi -
de , cette Princeſſe conſerva juſqu ' à la mort ſa di-
gnitẽ de Pretreſſe de Diane ; quꝰelle fut inhumèe dans
le Temple de cette DPéeſſe , & qu ' on lui défera de
grands honneurs , puiſqu ' on lui conſacroit entre
autres , les voiles les plus riches & les habits les plus
précieux des femmes qui mouroient en couche, .
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